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CANdidAT:URE 1"~ MERILE 

Au terme de la ,campagne élecf orare 
L'U.N.R. Bayle, à grand renfort 

de pro clamations ronfl antes, épau
lé par le député inutile el n,uisihle 
Vite! , n'a pas réussi à intéresser 
ln populati on du canton à sa can,. 
didature « inconnue · 11 à Six,Fours 
à Sain.t-Mnndri er et à La Seyne. 
C'est dans l' indifférence la plus 
complète que le dégonflage des 
U.N .H. Pascal, Nicola frères, lllat· 
tin, Plane! et Cie ... que l'U.N.B. 
locale a essayé de développer ses 
mensonges et sn démagogie. 

Le S.F .I.O. Clément, malgré ses 
calomnies et ses injures du « Pro
vençal » et de cc République », 
malgré sa haine du candidat com· 
muniste et sa prétention vaniteu
se, n'a pas réussi non plus à re
monter le courant d'indifférence 

et d'hostillté qu'a rencontré sn 
candidature. 

Car c'est autour de la candida
ture T. Merle que la sympathie et 
f'inlé rét se sont manifestés au 
cours de plus de 35 r éunions ,ru
M iques. autour de 44 com ités 
électoraux groupant plus de 2.000 
noms, a,ntour d'un pro gramme sé
rieux et possible, autour dlune 
politique raiso nnable et conforme 
aux intérêts et besoins du r>ays. 

Les socialistes, les lnïques, les 
républkaîns repcontrent les com
munistes pour affirmer r1u'll y 
aura pas de second tour pour évi
ter que Jeurs voix ne se mêlent 
à celles dl! !'U.N.R. dont ils con
damnent la politique sociale, éco
nomique, financière et algérienne 

ECHOS· DE LA GAM·PAGNE 
lis en ont du culot ces Bayle, 

La.urin... et • République >, 
n parait qu'ils ont été • éton

nés et même déçus ~ que le Par- , 
tl Communiste ne leur ait pa.s 
porté la contradiction à leur réu· 
nlon de mardi soir. 

Mals vous le saviez puisque un 
responsable du Parti Communis
te vous avait dit qu'il ne vous 
port~rait pas la contradiction. Et 
pourquoi ? 

Tout simplement parce que 
vous n'auriez personne, même 
avec vos trois députés. 

Vous n'avez donc pas à feindre 
l'ét:mnement, messfeurs de l'U. 
N.!i. ! 

, X X X 
Et vous l'avez constaté, les 

communistes avalent vu juste. 
A votre réunion, vous aviez 60 

personnes exactement ... Mlfls pas 
60 électeurs. Et si vous voulez 
des détails. leR voici : 

12 voitures venues de Toulon, 
avec au moins trois personnes. 
Cela. fait d6jà. 36 auditeurs... qui 
ne votent pas . 

Et sur les 24 Seynols qui 
étalent présents, Il y avait votre 
équf-pe spéciale d'afficheurs que 
vous payez parmi des voyous qui 
n'ont pas droit au vote. 

Alors, pour qui vouliez.vous que 
Je Parti Comm\\nlste porte la 
contradiction puisque les ,flots (\e 
paroles que vous faisiez couler 
se perdaient dans le- vent ! 

Le Parti Communlste a bea u
coup • d'argent > dit la commis
sion de presse du Parti Socia lis
te. Elle n'ose plus dire que c'est 
l'argent de Moscou... Car elle se 
ridiculiserait. 

Eh ! oui, le Parti Communiste 
a. trouvé l'argent pour sa camp'l· 
gne électorale. Ce sont les tra
vailleurs, les commer ça nts, arti
sans seynols qui on souscrit ,plus 
·de 600.000 fr . dans trois semai· 
nes . 

Elle dépas sera les 700.000 fr., la 
souscription du P arti Communis· 
te pour les élections cantonales, 
qu' en pensez-vous ? 

Ess ayez d'en faire autant , ca 
ma1·ades de la commission de 
pr"!sse du Parti Socialiste. 

Essayez de lancer une sou· 
scri;:,t!on parmi les travailleurs 
et vous verrez comment vous se
rez reçus. 

C'est la même chose pour les 
comités de soutien avl'c olus de 
40 comités et plus de 2.000 mem
bres. 

X X X 
. Vous criez parce ~ue vous sa
vez ce que ce·la veut dir è. 

C'est QUe notre parti a ,la con
fiance du monde travailleur et 
que dimanche soir tout sera ré
glé. 

Not r e cama rade Merle se ra 
unei fols de plus élu. 

Et vous a urez aboyé pour rien. 

I 

Les journées de jeudi et ven• 
dredi l'ont bien mont ré. · 

Prises de paroles enthou-
siastes aux portes des F.C.M., 
princ ipa le eb :\loui ssèques. 
füfonion publique et j oyeus e au 
foyer des vieux. Ain si qu'à Six
Fours. Belle so irée à !'Hôtel de 
Ville devant un auditoire attentif 
et pns slonné. Et alors crue nous 
pen s ions rn avoir fini avec les 
comité:; électo rnux, voila que 
nous parviennent encore, e-n der
n1ère minute, celui de l'avenue 
Gambe tta : . 

:\f. Limon gi Paul • Mme Llmon
gi • ~r. Mincto Vince11t . Mme Mi
neto · ;\f. Giraud · l\I . La Riccia 
Loui s • Mme La Riccia l\Inthilde 
• M. Verdagoe Pierre • l\Ime Ver
dagne Célina • Mme Valdacci Fé
licie • M. Conio Jules • Mme Le
bre · M. La Jliccia Sauveur· :11me 
La Riccia Joséphine • M. l\Iorel 
Louis • M. Peyrot Emile • M. Di 
Silve str o Antoine • l\1. Grossi 
Charles • :'Il. Grossi Tlobert • Mme 
Grosi Victorin • ;\f. Constant An
dré • :'l!me Constant • M. Serre • 
Mme Serre • M. Peu • M. Coret • 
Mme Coret. 

Et Je deuxième des Moulssè
ques : 

M. c.t !\Ime Ferrero .Jean - Mlle 
Ferrero Sim one . ;\{. Bonlfay fils 
• M. et Mme Routier • Mme Le 
Bourlot - M. et Mme Oddone • 
M. et Mme Brsere • J\fme Piero
pan • :'lfme et M. Cec!ni G~ston • 
Mme Meret · M. et Mme Acker
mann • l\! . et Mme Leqt1io • M_• 
et Mme Svagnoli • M. et Mme Al· 
bert . M. et :\!me Gon:>.ales llfauri• 
ce (Vieux Chemin des Sablettes) 
• :'Ir. et Mtne Novelli • l\l. ,et Mme 
Sermand • M. et l\lm.e Angelinl 
Fr ançois • 1)1. Angelini Jos ep h • 
!IL et Mme Lafourcade , M. et 
Mme Farc ense • l\L et llfme G.ra
l{lla • Mme l\lnuni er • M. l\launier 
Sucro :' M. et Mme Botlan René 
M. Bot lan Michel-M. Botlan iPler
re • i\l. et Mme Boni!ay . 

La cause est ente ndue, contre 
l'éq11h•orjUe S.F.T.O. Clément, con
tre l'inconnu U.N.R . Bayle, le can
ton de La Seyne s'npp.r éte a don· 
ner une preuve cle son attache
ment à la classe ouvrière, à !'bon · 
n ête et dficace administr atio n, lt 
la pol itlque cJnlre et clairvoyante 
E'Jl élisa nt T. Merle dès le , 1er 
tour. 

LE C0.1f1TE ELECTORAL 

A ce iour, s0ul un candidat 
(T. Merle)" à répcndu à l'amicale laïque 

. . 
L'AMICALE LAIQUE 

DE LA SEl'Nlll 
COMMUNIQUE : 

Des élections cantonales de
vant avoir li eu dimanche 4 Juin 
le Conseil d'ad.mlnlstralion aval& 
décidé, à l'unanimité , de s'adres• 
ser- aux candidats se réclamant 
de d'idéal lafC, 

A ce jour, seule une réponse 
lul est parvenue, celle de M, 
Toussaint Merle, maire de La 
Seyne, r eprésentant le Parti Corn· 
munlste Français .• Le 'Présldenl 
L. 1\fattéoli. 

La lettre adressée aux candi 
dats. ~a ppel.ait la résolution du 
Com1te national laîque dans la· 
quelle le Comité souhaitait qu'au 

premier tour des élections can 
tonales, les voix laïques se por 
tent ùnlquen1ent sur les candi· 
dats a.ffirtnant leur accord avec 
le serment du 19 jU!n. 

Deux questions étalent posées 
aux candidats. 

La réponse de T. Merle 
Par lett re dù 25 mai, vous me 

demand ez : 
1) de pr éciser ma position sm 

le 1>roblème de Ja défense laïq ue, 
2) de fa ire connaitro si un 

deuxième tour s'avérait nécess1u
re, qu elle serait mon attltuue à 
11égal'<l du candidat Ja.ïquo arri 
vé on tête. ' 

Sur Ja pr.E'mlère question, je 
n 'a i a ucune peine à vous répon · 
dre. Ma profession d 'inst itut eur, 
l'activité de la munlclpaut~ de 
La Seyne sont significatives 
quant à la fltifense de l'ecole lai, 
que. Le Comiti Jooal d'action lai· 
qu e, votre amicale ont bleu vou· 
lu reconnaitrE' à <llfférentes re
prls es, la pal't que nous avons · 
pr ise dans les batailles pour la j 
défense et Je rayonnement de 

, l'écol e puhllgue. Abroger la .loi 
Î\larle -Barangé, abroger la loi de 
GauJJe,Debr é sont des lmp érn tlfs 
auxquels aucun laïque ne peut se 
soustraire. E t donner aux établis· 
sements scolaires du canton , de 
l'école maternelle nux lycées, les 
classes et les maitres qui man 
quent sont in sénarab l es d"une po
lltiqut ; national e oui rende au 
budg et <le 1'1!)(1ucatlon Nntlon!llo 
les milliards de dépenses mllltal , f 

ros et les milliards de l'école con
fesst onnelle. 

Quant à la deuxième question, 
Il vo1is suffira de lire les jour· 
naux lo caux comm e « Le Mért· 
dlonal » et « Rép ublique » pow 
vous r endr e compte, comme ils 
l'ont écrit à dif fére nt Ps repris es, 
que nons sommès « l'adversaire 
r.-0mmun )> ! Que les autres can· 
didats ont décidé d éjà , si un 
éventu el sec ond tour se produl• 
saU, d e réaliser le « bloc des ré
publicains patriotes,) contre le 
oandldat commu_nlste. Ce n'est 
pas nouveau à :J..a Sey n e. Nous 
1wons dé.ii, combattu, et battu, 
cett9 aUlnnce immond e de l'en
semble d es pa-rtis contre le n,,. 
tre , en 1(153 et 1!)5!1. Je me per· 
mets cle vous rapp eler qu' en 1959, 
notamme.nt, figurai ent sur ln. lls
t2 qu i nous était opnosée à ln. 
fols les UNR et le~ SFIO, à la 
fols le PrPshlent des Parents 
d'El èv1>s de l'Ec-0le libre et le re, 
pr é<,;entan t can tona l du Syndicat 
des In stituteurs ! 

Si d~nc un second tour est né· 
cessnl:re, il n'E'st pas d-011teux oue 
nous aurions , de nonveau, à fa ire 
face à 11110 par eille coalition. 
Alors <1ue (le notre ooté. n 118' 
Jlf'nt pas iltrf' <!uestlon d'une aJ. 
Jtnnr.P ,melconqu e avec le candi
dat UNR. 

.fa vm1s ll1'1e d'a~éor, l\Jonsieur 
le J'résid<>nt. l'Ro;su~noe de mes 
sentln, .. nt<i -,ti .. t,in,ruéq, 

T. MERT ,l!l. 1\bfre dl' J,a. 
f'~vne. C"\nrH,lnt tt""" é'tc• 
fi'ln<i cantonales de La 
Seyne . 




